
La Maison d’enfants épaule douze résidentes
Elles ont entre 15 et 25 ans et relèvent de la protection de l’enfance. Depuis l’automne 2020,
l’Anef-Ferrer les accueille dans un bâtiment situé sur le site de l’ancienne caserne Mellinet, à
Nantes.
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LOIRE ATLANTIQUE

« Bon vent à la maison Cécile-

Brunschvicg ! » Par ces mots, Phi-

lippe Grosvalet, président du conseil

départemental de Loire-Atlantique, a

officialisé l’inauguration de la Mai-

son d’enfants à caractère social

(MESC) de l’Anef (Aide sociale à l’en-

fance)-Ferrer.

Situé dans le quartier de l’ancienne

caserne Mellinet, à Nantes, le bâti-

ment accueille douze jeunes filles

ayant entre 15 et 25 ans et relevant

d’une mesure de protection de l’en-

fance. Cette nouvelle construction a

été majoritairement financée par le

Département.

Auparavant logées dans une grande

maison bourgeoise au 113, rue du Gé-

néral-Buat, les résidentes ont investi

ces nouveaux locaux à l’automne

2020.Le déménagement s’explique

en grande partie par la vétusté des

anciens locaux. Ici, tout est neuf et

adapté aux besoins.

« On a le même nombre de places.

Seulement, on a équilibré entre stu-

dios et appartements, détaille

William Charters-Rowe, éducateur et

hôte de maison. On compte six stu-

dios de 18 m² et six appartements de

33 m² avec terrasse. Ainsi que des es-

paces collectifs : cuisine, lingerie,

lieu convivial et bureaux. »

Qu’en pensent les résidentes ? « Au

départ, je trouvais que ça ressemblait

à un hôpital, rigole Djemilatou, logée

dans un studio. Mais maintenant

c’est bon. » La jeune fille de 17 ans

a participé à la décoration : « J’aime

peindre de temps en temps, alors j’ai

aidé. » Sa formation en cuisine ayant

débuté en décembre, elle recherche

un employeur.

« Faire vivre le lieu »

Aidée par l’Anef-Ferrer depuis trois

ans, Princesse, 21 ans, a posé ses va-

lises dans cette maison Cécile-Brun-

schvicg (1) le 15 septembre : « Avant,

j’étais dans une chambre seule, je

voulais passer en appartement. » Un

signe d’indépendance. Bien installée,

elle voudrait désormais « travailler

dans les maisons de retraite ». Au-

delà de l’hébergement, les douze per-

sonnes rattachées à la Maison d’en-

fants accompagnent les jeunes

femmes dans leur autonomie, dans le

passage à l’âge adulte, leur insertion

scolaire et professionnelle.

Désormais, aux douze jeunes femmes

de « faire vivre le lieu », demande

Bruno Bovar, président de l’Anef-

Ferrer. L’ancien bâtiment occupé par

l’Anef-Ferrer a été mis à disposition

de l’association nantaise Notre-

Dame-de-Bethléem, maison d’en-

fants à caractère social », précise

William Charters-Rowe.

(1) Cécile Brunschvicg est née Cécile

Kahn en 1877. Elle est nommée sous-

secrétaire d’État à l’Éducation natio-

nale dans le premier gouvernement

de Léon Blum, en 1936. ■

par Anthony Chaud.
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